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Entretien GiUes Toussaint 1\y a une énorme camphonle sur ce que doi! être l'Europe... ,
. ,. ., . J'ai le sentiment que de plus en plus de CItoyens ont ~n re-

Avec ~creuon et effi~C1te, Dll'k W:0uters assure flexe de repli sur soi. Ce n'est pas nécessairement un,réflexe
depuis 2011 la fo~cnon de representant pe~- antieuropéen, c'est avant tout ÙIoonséquence des develop-
manent de la Belgtque (ambassad~) aupres pements plus globaux initiés par la mondialisation. Les
de l'Union européenne, Avant de ~Jomdre SO? gens ne comprennent pas tout à fait ce qui leur arrive. Os

, p~hain poste à ~ashingt.on, ce diplomate re- ont des attentes supplémentaires vis-à-vis du proje~ eu;o-
pute finstratege l'eVlentsur ClUqannees durantlesquelles péen. Et ce qui me semble central dans celles-CI, c est
le projet européen a traversé de sérieuses turbulences. d'avoir un peu plus de sécurité et de protection au sens
Au terme de votre mandat, avez-vous conservé les mêmes large dans les différents domaines de ÙIvie quotidienn~.
Idéaux sur l'Europeque lors de votre entrée en fonction? Le.fait.de ne plu:' aV?ir le se!ltiment d; partager le !ll,em.e
JegardeévidemmentÙlmêmeconvictioneuropéenneetla obJecbf, la questlon Vers ou va-t-on? affecte aussllath-
même volonté de défendre le projet européen. Personnel- tude des citoyens et des dirigeants. CeÙlme paraît un fac-
lement, je suis convaincu que l'on n'a pas à choisir l'Europe. teur important, tout comme les intelTOgations apparues,
Elle est là où elle est et nous sommes où nous sommes. On surtout ces dernières années, sur le fait de savoir si ron par_
n'~ pas,à la perdre no~ plus.yunion ~urra~t ~t devrait tageencorelesmêmesyaleurs.. , ..
meme etre dans un meilleur etat de sante, maIS Je ne par- Enfin, on défend peut-etre mOins que par le passe les dect-
tage pas la thèse de ceux qui prônent le statu quo, qUI est sions prises et on communique moins bien dessus. Si vous
souvent celle qui revient après un choc dans l'i~tégration appartenez à un club, il me parait assez logique d'avoir le
européenne.. Déjà à l'époqu~ du 'J.'ffiitéd~ M~cht: cette courage de défendre ce club et les décisiOllSqui Ysont pri-
thèse selon laquelle on avait attemt un eqUlhbre, voire un ses. Ce qui me frappe dans la façon dont on
pÙlfond, dans l'intégration, ~ pro~eait. ~uis lors,. ~e parle de l'UE et de l'Europe en généraJ,c'est
développement de l'UE a demontrè que meme les diri- qu'on est un peu trop négatiL Pendant cinq
geants européens qui étaient sans doute réticents à, aller ans, j'ai reçu des représentants de plus de
plus loin y ont été contraints, non pas par la force, maISpar cent pays non membres, qui sont tous ve-
les événements. ily a eu le m~me réflexe au début de ÙI nus m'expliquer à quel point ils adrniraient
crise financière de 2!Xl~ et pUISon a vu ce q~e ~s E~ts le projet, en m'énumérant les avantages
membres ont accepte. C ~ un para.doxe,?ans 1~tegratIo,n qu'ils y voyaient de l'extérieur.
européenne. Quand les dirigeants disent Jene SUISpas très • •
f.lVorable", on finit quand mème souvent par faire le pas On entend souvent ~ue 1Umon n'est pas. ou
une fois que l'on a bien identifié l'intérêt commun et que pas assez, démocratique.-
l'on a trouvé la bonne méthode. Jene pense pas que le problème actuel soit

un déficit démocratique au sein de l'UE.
Aujourd'hui, on est plutôt face à un constat
de manque de confiance mutuelle.
Lasécurité et la défense, la fiscalité, un peu de sodal_ Cesont
les chaînons manquants sur lesquels l'Europepeut progresser?
il y a certainement des sujets qu'il est réaliste de mettre sur
la table: le marché intérieur, l'énergie, le numérique, la sé-
curité et la lutte contre le telTOrisme...il y a de nouveau un
intérêt pour la défense dans certains pays, notamment l'Al-
lemagne. Mais je crois que les Etats membres vont d'abord
devoir passer par une explication entrè hUUIains et une
tentative de retrouver une confiance mutuelle. Parce qu'au
cours de cette dernière année, nous avons assisté à l'émer-
gence d'une certaine fracture - sur ÙIllÙgration, le sociaL..-

au sein du club des Vingt-huit.

LeBrexitpourrait forcer un pasvel'5 plus d'intégration?
La réflexion est indispensable dans J'état actuel des choses.
Justement parce que l'on ne peut pas se permettre le staro
quo. Cette réflexion doit évidemment être abordée avec la
sagesse et ÙIprudence nécessaires et dans une perspective
historique qui aide à prendre du recul par rapport aux nou-
veautés qui nous arrivent. On doit essayer de trouver une
approche qui intègre l'attente des citoyens européens q?e
IUnion fasse mieux la démonstration qu'elle est au servICe
de l'ensemble des popuÙltiOns des Etats membres. Mais il

ne faut pas abandonner les schémas qui
ont fait leurs preuves dans le passé, Jepense
à des projets importants comme Schengen
(la libre circuÙltion, Nd1R) et ÙImonnaie
unique qui sont sans doute ceux qui tou-
chent de plus près les citoyens. Je m'en
rends compte grâce aux contacts que j'ai pu
avoir avec les jeunes. Os m'ont conforté
dans l'idée que les jeunes se sentent relati-
vement bien dans l'Europe d'aujourd'hui.
Et quand on leur demande ce qui les inté-
resse vraiment, la première réponse est
souvent le fait de voyager librement sans
êtrè arrêtés aux frontières, tout en étant en
mesure de payer avec ÙImême monnaie.

~~Lesjeunes
se sentent

relativement bien
dans l'Europe
d'aujourd'liui
Ils n'ont pas

de rejet existentiel
par mpport au•. .;1»projet europeen.
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Le référendum ne doit pas mener au blocage politique
Peut-on encore attendre une surprise dans mettent dans une position de revendica- bien des choses dont elle s'occupe. Sans
les négociations il venir avec les Britanni- tion permanente par rapport à la famille qu'ils ne présentent pour autant une al-
ques? . . . européenne parce qu'ils ont organisé un ternative valable.
Je~?mprends les reacuons ?ans .certa~s référendum et qu'ils n'ont pas obtenu le Le fait que les Etats membres aient apé le
milie~ du, RoyaUI!le-Urn qUI, contl- résultat souhaité. C'est un engrenage qui spectre d'un Grexit l'an dernier ne se re-
nu~nt a espe~r. Apres un C~lOc,c est ~u- mène fInalement à un blocage politique tourne-t-il pas un peu contre eux
~~m ...~als Ily a quan~ m;me une rea- et à une absence de confiance mutuelle aujourd'hui? Cela a accrédité l'idée que si
lite poliuque. La quesu~n V~ez-vous totale. on ne se pliait pas il la volonté de l'Union
rester? Voulez-vous qUItter? fut telle- C - effe d - d . européenne on était envoyé à l'échafaud
ment existentielle que l'idée d'un autre ralg~ez-v~~ un t dom~no UdBreldt? Quand on ;nalyse les résultats du réié~
réferendum, par exemple, ne me semble Je crola.IS,qUd y alquanb~em~ es partlla-rendum britannique on voit que la

, ., tre' . t cu ntes ans e cas ntanruque Et 'pas a prenuere vue s convamcan e d' d la l' 'd' question de l'immigration et l'argument
dans le paysage politique actuel. ec~uve;te e. comp eXlt~ u proc~- de la récupération de la souveraineté na-
Aujourd'hui, on est dans une phase de ~usd~ seasifp~atlOnaura sans. oute ~ e - tionale ont été les deux élélllents les
grande instabilité Les sentiments sont let ISSU pour ceux qUI pense ratent . .
en partie les mê~es que ceux que nous un peu vite qu'ils ~oi,:e~t ,su~~ cet plus Importants da~s l~ ,:ote. En ce ~UI
avons connus lors des ré- ex~mple. J~ter c~ qUI a ,ete realise a un conceme~~uveramete,lepensequily
férendums au Danemark cout. LesBntanrnques decouvrent que la a une conVIctionet des analyses assez e~-
(sur le Traité de Maas- sortie grat,uite n'existe ~n~s sur ce concept aIl Roya~e-Um.
t 'cht) P s-Ba pas. Nos economies et Lidee qIle l'DE a voulu suppnmer la
n F ,aux(SUaYI Trs?t~ nos sociétés sont telle- souveraineté nationale n'est pas laen rance re aIe .. , b al 'H' 1 .

constitutionnel) C'est un ment unbnquees les onne an yse. Lulllon a vou u comger
mélange de gr~de dé- unes d~ns les aut~ qu'il les chos.es. f:e b~t, c'est de partager ~
ception et de tristesse, y a touJours un cout SIon souveraInete ~atlonale, p~s.del,a~~pp~-
mais aussi de critiques sur veut d~f~ire ces. liens. mer. D~ ce p01~~de vue-la, Jen aI Jamats
ce qui s'est passé. c'e~ ~mble le dlv0t;:e, compns ces CJ1tlques.
Le cas britannique est œ- maIS c est surtout n~- "T"" ',;riJ
pendant un peu différent. Dans les croyablement comph- Jner ce qUI a ne
autres référendums, on savait que l'on que. réalisé a un coût.
devait continuer le voyage au sein de la Je pense que l'effet domino se situera Les Britanniques
même Union européenne avec ces pays. plutôt dans le risque de continuer à mo-
A un certain moment, il faudra quand biliser les nationalisllles dans les autres découvrent que
même aussi que nous intégrions l'utili- Etats membres, qui exploitent ce mar- la sortie gratuite
sation du référendum dans notre ré- ché en affirmant que l'Union euro-

n'.......;."..epn<>."flexion. On ne peut pas éternellement péenne s'occupe de choses dont elle ne &:;AI.X' u.:J.
permettre que les Etats membres se doit pas s'occuper et qu'elle ne fait pas

Épinglé

Le choc du matin du 24 juin
Vous avez passé une bonne partie de votre carrière dans les affaires
européennes. Quel a été le moment qui vous a procuré la plus grande
satisfaction? Et le plus difficile?
"Des moments satisfaisants peuvent aussi avoir été très durs, l'un n'exclut pas
l'autre. Mais quand je regarde en arrière, je garde un excellent souvenir de toutes les
négociations où ila été possible de faire des avancées dans la construction
européenne. Le plus positif fut sans doute le Traité de Maastricht. Et, plus
récemment, la négociation de l'union bancaire parce que j'avais le même sentiment
d'équité, de bonne méthode et d'engrenages fonctionnels qu'à l'époque de Jacques
Delors. Un outre moment satisfaisant, mois très difficile, fut la négociotion bilatérale
avec la Commission pour éviter que la Belgique ne reçoive une amende de
750 millions d'euros pour non-respect de la règle selon laquelle le déficit budgétaire
ne doit pas dépasser 3% du PIB. Les dossiers bilatéraux avec la Commission sont
sans doute ceux sur lesquels un représentant permanent peut offrir des services
utiles à son gouvernement.
Du côté des moments tristes, il ya le choc du matin du 24 juin (l'annonce du résultat
du référendum sur le Srexit, NdIR). j'étais à Luxembourg pour le conseil des affaires
générales et je suis allé dormir l'esprit assez tranquille oprès avoir regardé les
nouvelles du soir (qui donnaient le 'Remain' gagnant). On avait même réglé le réveil
un peu plus tard que d'habitude ..• Et puis, même si ce n'est pas directement lié à l'UE,
nous avons été fort affectés par les attentats terroristes de Bruxelles et de Paris."
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